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Restauration de l’abbatiale de Payerne (VD)

Un poids excessif sur des murs trop fins menaçait de mettre à bas le 
monument médiéval. Une technologie inédite a été employée pour ancrer 
et sauver l’édifice millénaire. Une première helvétique, voire mondiale !

Rien n’est jamais trop beau pour rendre 
gloire au Seigneur. Au Moyen Âge, églises, 
abbayes et cathédrales rivalisaient d’in-
géniosité pour être toujours plus impres-
sionnantes et magnificentes. Cela s’est tra-
duit par une course vers les cieux pour 
être l’édifice le plus haut, le plus élancé. 
Avec son lot de défis techniques et inévi-
tablement aussi de déboires. La poussée 
latérale démesurée des voûtes, le poids 
excessif sur des murs trop fins sont par-
ticulièrement bien documentés. Et l’abba-
tiale de Payerne n’a pas manqué d’y être 
confrontée … au risque de s’écrouler.
Ce problème d’ouverture des voûtes a pré-
occupé de tout temps les bâtisseurs 
broyards et leurs successeurs. Au fil des 
siècles, on a pensé à des contreforts, créé 
des arcs-boutants (supprimés au XIXe), on 
a installé des tirants métalliques et même 
inventé des tirants en béton au-dessus des 
nefs. Mais inexorablement, le poids des 
ans a failli mener l’abbatiale à la ruine. En 
2010, l’état alarmant du monument (un 
claveau a notamment glissé vers le bas) a 

entraîné la mise en œuvre de mesures 
d’urgence avec des étayages provisoires. 
En 2013, des fonds à hauteur de 7,5 Mio 
ont été débloqués pour mener un ambi-
tieux plan de sauvetage et de rénovation.

Faux aplomb de 30 cm
« La situation était vraiment critique, ex-
plique David Martin, ingénieur et associé 
chez 2M Ingénierie civile. Les murs s’écar-
taient et s’inclinaient dangereusement. 
Sur la façade nord, le faux aplomb atteint 
25 à 30 cm entre la base du mur et son 
sommet, 11 m plus haut. Nous avons ré-
fléchi à de nombreuses solutions avant de 
tomber d’accord sur la manière la plus 
adéquate de stabiliser le bâtiment. »
Pour maintenir debout l’abbaye de 
Payerne, une technologie ambitieuse et 
inédite a été choisie. Ambitieuse parce 
qu’elle est invisible à l’œil nu et requiert 
une expertise et précision remarquable. 
Inédite parce que nulle part sur la planète 
elle n’a été utilisée auparavant pour  
un édifice millénaire. Mais avant de 

Par Jean-A. Luque

La précontrainte au secours 
des vieilles pierres

L’intérieur de l’édifice a aussi souffert de l’outrage du temps. Les peintures murales ont été dégradées par 
l’humidité. Quant aux ogives et chapiteaux ouvragés, ils étaient recouverts d’une croûte noirâtre.

Forer à travers les pilers, puis dans un terrain moins dur, en maintenant un angle de 4 degrés requiert 
une précision incroyable et une attention de tous les instants.

Rénovation
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Les câbles introduits dans les murs sont ancrés à 12 m dans le sol. Ils exercent une pression de 25 t.

L’intérieur de l’édifice a aussi souffert de l’outrage du temps. Les peintures murales ont été dégradées par 
l’humidité. Quant aux ogives et chapiteaux ouvragés, ils étaient recouverts d’une croûte noirâtre.

Aujourd’hui, les échafaudages et contreforts provisoires ont été retirés. Avec son glacis à base de 
chaux qui protège désormais ses façades, l’abbatiale a retrouvé ses couleurs d’antan.

En 2013, quelque 7,5 Mio ont été débloqués  
pour sauver l’abbatiale et restaurer ses facades.
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convaincre la Commission fédérale des 
monuments historiques des bienfaits de 
cette innovation, il a fallu nombre de dis-
cussions et de calculs.
La méthode préconisée fait appel à la pré-
contrainte. Fin 2016, neuf percements ex-
trêmement précis ont été effectués depuis 
le sommet des murs pour introduire des 
câbles qui sont ancrés à plus de 12 m de 
profondeur. « Plus facile à dire qu’à faire, 
souligne David Martin. Calculer les lignes 
de force des voûtes à l’intérieur, les pous-
sées, l’inclinaison des poussées au vide, 
c’est une chose. Mais après … parvenir à 
forer à travers des piliers, puis dans un 
terrain moins dur, moins résistant, en 
maintenant un angle de 4 degrés, c’est un 
sacré exploit. Cela requiert une précision 
incroyable. A ma connaissance, cette tech-
nique n’a été utilisée qu’une seule fois en 
France et c’était pour un phare maritime. » 
Avant il a encore fallu renforcer et assai-
nir les fondations pour améliorer le con- 
finement. En effet, les sols, plus particu-
lièrement au nord, étaient un véritable 
gruyère composé de remblais, de bois, de 
terrains meubles et même de sépultures.
Des câbles ont donc été glissés dans les 
forages, puis bétonnés dans le terrain. 
L’opération de mise sous tension a été pro-
gressive et a duré plusieurs jours, sous la 
surveillance permanente de capteurs. 
Mais le résultat est là : aujourd’hui, les  
tirants longs de quelque 24 m, composés 

chacun de trois torons d’environ 20 mm 
de diamètre, exercent un effet de pince 
sur l’édifice avec une pression de 25 t. 
Cette armature contemporaine assure dé-
sormais la stabilité de l’abbatiale. Et les 
imposants contreforts en acier posés à la 
hâte il y a sept ans ont pu être retirés.

Glacis de protection 
Cette réussite technologique ne doit tou-
tefois pas masquer la quantité impression-
nante de travaux de réfection qui ont été 
entrepris depuis quelques années et qui 
sont encore en cours, notamment sur les 
façades. « Une des difficultés du bâtiment, 
détaille le directeur des travaux Jacques 
Besson, de l’atelier d’architecture spé- 
cialisé Ivan Kolecek, c’est la diversité de 
pierres qui ont été utilisées sur le bâti-
ment : mollasse, grès de la Molière, cal-
caire jaune (dont certaines parties sont de-
venues rouges après des incendies). Cer-
taines pierres étaient fendues, les joints 
avaient lâché. L’eau pénétrait à l’intérieur 
et provoquait une forte dégradation. Des 
plaques de mollasse se détachaient … » 
Les restaurateurs se sont appliqués à les 
recoller et à utiliser des joints à base de 
chaux, comme à l’origine. Les façades ont 
ensuite été blanchies avec un glacis, lui 
aussi à base de chaux, qui fait office de 
couche de protection.
Avec le temps, les ogives et les chapiteaux 
ouvragés de l’abside avaient aussi disparu 

Neuf percements extrêmement précis ont été 
effectués depuis le sommet des murs. Les tirants 
longs de quelque 24 m, composés chacun de trois 
torons d’environ 20 mm de diamètre, exercent 
désormais un effet de pince sur l’édifice.

Rénovation
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sous la crasse composée de pollution, de 
fientes de pigeons et de suie. Pour pul- 
vériser et venir à bout de cette croûte  
noirâtre, les spécialistes ont notamment 
utilisé un laser surpuissant de 100 W. Le 
balayage extrêmement précis du faisceau 
lumineux a limité au maximum les dégâts 
sur la pierre.

Lattages composés de branches
On s’en doute, les toitures présentaient 
aussi de sérieux problèmes d’étanchéité 
et provoquaient la dégradation des pein-
tures murales intérieures. Il a fallu dépo-
ser et reprendre toutes les couvertures, 
avec à la clé des découvertes qui ont fait 
le bonheur des passionnés. « Nous avons 
découvert des lattages d’origine qui 
étaient parfois composés de branches, 
souligne Jacques Besson. Nous avons éga-
lement trouvé des tuiles de toutes les 
époques, les plus anciennes remontant 
jusqu’au XVe siècle. Dans le transept sud, 
qui est une charpente bernoise du XVIIe, 
80 % des tuiles étaient d’origine et des 
clous forgés avaient été utilisés pour le 
lattage. »
Chaque tuile récupérée a fait l’objet des 
plus grands soins. Hors de question d’uti-
liser des produits chimiques. Elles ont  
été nettoyées et brossées à la main, afin 
d’éliminer les mousses et les lichens. Les 
tuiles trop endommagées ont été rempla-
cées par des pièces fabriquées dans un 
four ancien d’une manufacture de Bar-
donnex (GE).
Les restaurateurs ont respecté au maxi-
mum la logique ancienne de l’édifice. 
Mais cela n’est malheureusement pas tou-
jours possible. Par exemple, au Moyen 
Âge, l’abbatiale n’avait pas de sous-toi-
ture, pas de chéneaux. L’idée était de gar-
der des espaces ventilés qui se mouillent, 
mais sèchent rapidement. Pas un souci, 
d’autant plus qu’il y avait toujours assez 
de personnel pour entretenir et brosser 
les tuiles, nettoyer les murs. Aujourd’hui, 
budget oblige, on ne peut plus se per-
mettre une telle attention permanente. 
Pour garantir la pérennité de l’édifice, des 
chéneaux ont été installés et ont remplacé 
la main d’œuvre.

Les toitures présentaient de sérieux problèmes 
d’étanchéité. Chaque tuile a été déposée et a fait 
l’objet des plus grands soins, sans utiliser de 
produits chimiques. Elles ont été nettoyées et 
brossées à la main, afin d’éliminer les mousses 
et les lichens.

Rénovation
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Le service DEUTZ signifie une assurance de la durée de marche – pour  
une longévité de vos moteurs DEUTZ et les outils nous vous présentons  
une offre complète de produits de service et prestations de service:

Le réseau mondial DEUTZ du service vous offre une qualité suprême et  
l’augmentation de la capacité concurrentielle. Vous trouvez notre dossier  
de réalisation complète sur www.deutz.com ansi près de votre localité  
chez votre partenaire DEUTZ.
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